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La Vie Musicale

le caractère qu'elle a su donner au personnage : gestes, attitudes, tout est

grand, noble et profondément artistique chez elle.
Oui, cette scène des Troyens, à elle seule, suffirait à classer Berlioz au

rang des génies de la musique, et interprétée comme elle le fut ici, on se

prenait à oublier les très réelles médiocrités que contient ce gros ouvrage,
pour ne plus se laisser aller qu'à l'impression de grandeur colossale produite
par ce sublime monologue de Didon.

Hélas pourquoi Berlioz n'a-t-il pas terminé là sa partition?
Aussi j'aime mieux ne pas vous parler du dernier tableau, la mort de

la reine sur le bûcher. Il ne vaut vraiment pas la peine, et l'on sent que le

compositeur était à bout d'idées en l'écrivant Après cinq actes, on doit être
indulgent

L'orchestre, sous la direction de Mottl, a été merveilleux comme phrasé,
comme fini et nuances. A côté de Mlle Fassbsender, il est juste de citer
M. J. Buysson, qui a vaillement tenu le rôle difficile d'Enée. On sait la tessiture
extrêmement élevée dans laquelle Berlioz a écrit la partie de ténor du duo
d'amour au deuxième acte. L'artiste si consciencieux et fin qu'est M. Buysson
s'en est tiré à merveille.

Pierre Maurice.

LA VIE MUSICALE publiera dans son prochain numéro une

„ Lettre de Londres de M. Gustave Ferrari.

VOIX ENSEVELIES

Une intéressante cérémonie a eu lieu récemment dans les caves de l'Opéra.
Des disques de gramophone des plus illustres chanteurs contemporains ont été
disposés de manière à n'être pas en contact immédiat les uns avec les autres. Les
disques ayant été établis avec des matières résineuses, pour que trop de sécheresse
ne leur nuise pas, on a décidé d'exercer sur eux un séjour prolongé dans les caves
de l'Opéra ; la privation de lumière et d'air contribuera au bon état de leur conservation.

Entre deux piliers un mur a donc été construit, et, dans l'intervalle, des
casiers métalliques ont été disposés de manière à recevoir les caisses de disques, à

mesure qu'elles parviendront. Lorsqu'un progrès aura été réalisé, le témoignage en
sera apporté dans les caveaux et les armoires se garniront, afin d'aboutir à ces deux
résultats pour nos descendants :

1° Montrer quel était l'un des aspects de la musique du vingtième siècle, ce

que chantaient et comment chantaient les principaux artistes de l'Opéra ;

2° Montrer quelle aura été la marche ascendante d'une des inventions les plus
géniales de ce temps, en en suivant, pour ainsi dire, pas à pas, les progrès pendant
une centaine d'années.

Il est entendu que les caisses de disques ne devront être ouvertes qu'au bout
d'un siècle. Un parchemin spécial donne la liste détaillée des morceaux contenus
dans les caisses et toutes les indications nécessaires pour mettre en mouvement la
machine et ses accessoires, car au cours d'un si long espace de temps bien des
détails se seront forcément modifiés, et il importe que les ouvriers d'alors, munis des
outils nouveaux, ne soient pas embarrassés pour manier ceux que l'âge aura plus
ou moins démodés. Cette liste est la suivante :

Tamagno, Caruso, Scotti, Plançon, Battistini, de Lucia, Mme Huguet, Mme Patti,
Mme Melba, Mme Schumann-Heink, Mme Boninsegna, MUe Calvé, Kubelik, Mue Mérentié,
Mme Auguez de Montalant, M]|e Lindsay, M. Afïre, M. Renaud, M. Noté, M. Beyle,
M. Dufranne, M. Pugno, Mme Selma Kurz, M"e Korsofî.
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